
Communiqué conjoint de la société civile suite à la Déclaration pour 
TICAD 9 de Yokohama   

Le 22 août 2025, les chefs d'État, les chefs de gouvernement, les délégations du Japon et des États membres de l'Union 
africaine ont publié la Déclaration de Yokohama de la TICAD 9 à l'issue de la neuvième Conférence Internationale de 
Tokyo sur le Développement de l'Afrique (TICAD 9), qui s'est tenue pendant trois jours.   

En tant que communautés et société civile japonaises, africaines et asiatiques-pacifiques vivant avec et/ou touchées par le 
VIH, la tuberculose (TB) et le paludisme, nous apprécions la reconnaissance du Fonds mondial de lutte contre le sida, la 
tuberculose et le paludisme et l'accueil favorable réservé à l'issue « solide et fructueuse » de la huitième reconstitution des 
ressources dans la Déclaration.   

Nous saluons les affirmations renouvelées du Japon et des États membres de l'Union africaine sur la santé en tant 
qu'élément essentiel du développement social et du capital humain en Afrique, ainsi que le soutien à l'extension de la 
couverture sanitaire universelle (CSU) et des soins de santé primaires par le renforcement des systèmes de santé, le 
renforcement de la prévention, de la préparation et de la réponse aux pandémies, ainsi que le renforcement de la 
gouvernance et de la responsabilité pour des investissements transparents et efficaces dans le domaine de la santé afin de 
faire face aux menaces des principales maladies transmissibles et non transmissibles.   

En outre, nous apprécions les engagements pris par le Japon et les États membres de l'Union africaine pour promouvoir le 
secteur privé et les investissements à impact afin de stimuler le financement national et durable de la santé, conformément 
au document « Le financement de la santé en Afrique à l'ère nouvelle » de CDC Afrique. Nous reconnaissons et apprécions 
également les importantes intersections entre la santé, le genre, les identités marginalisées et la crise climatique 
mentionnées dans la Déclaration.   

Le partenariat du Fonds mondial soutient et met en relation les pays afin qu'ils élaborent et mettent en œuvre des 
mécanismes financiers pratiques et innovants, qui complètent les subventions traditionnelles et le financement national, 
dans le cadre de son engagement en faveur de la viabilité programmatique et financière. Les investissements du Fonds 
mondial s'attaquent également de manière active aux inégalités, aux droits humains, au genre et aux obstacles liés au 
climat qui empêchent les populations vulnérables et marginalisées d'accéder à des services de santé efficaces et 
équitables.   

La Déclaration est une affirmation forte du leadership inébranlable du Japon en matière de santé mondiale, de couverture 
sanitaire universelle et de développement durable. Nous saluons et remercions le Japon pour son soutien de longue date 
au Fonds mondial, un partenariat qui a sauvé 65 millions de vies, réduit de 63 % les décès dus au VIH, à la tuberculose et au 
paludisme, et renforcé les systèmes de santé et les communautés dans plus de 100 pays, dont plus de 50 en Afrique. Nous 
notons et saluons également les efforts accrus et les progrès réalisés par les pays africains pour améliorer la mobilisation 
des ressources nationales au cours des deux dernières années.   

Le Japon est l'un des pères fondateurs et le cinquième donateur du Fonds mondial, dont les contributions, qui s'élèvent à ce 
jour à 5,24 milliards de dollars américains, ont permis d'élargir l'accès à des réponses sanitaires équitables, centrées sur les 
personnes, fondées sur les droits humains et transformatrices en matière de genre pour les populations vulnérables et 
marginalisées, et ont permis des progrès historiques vers la couverture sanitaire universelle et les objectifs de 
développement durable (ODD) en Afrique et dans le monde entier.   

Le Fonds mondial a besoin d'au moins 18 milliards de dollars américains pour sa huitième reconstitution afin de sauver 23 
millions de vies entre 2027 et 2029, de prévenir environ 400 millions d'infections par le VIH, la tuberculose et le 
paludisme, et d'obtenir un retour sur investissement de 19 dollars américains en gains sanitaires et économiques pour 
chaque dollar investi.   

En tant que communautés et société civile japonaises, africaines et asiatiques-pacifiques vivant avec et/ou touchées par le 
VIH, la tuberculose (TB) et le paludisme, nous appelons :  

● Le gouvernement japonais à soutenir un Fonds mondial doté de ressources suffisantes, avec un engagement 
minimum de 1,08 milliard de dollars américains pour la huitième reconstitution des ressources.   

● Les États membres de l'Union africaine à mettre en œuvre les engagements existants en matière de mobilisation 
des ressources nationales à l'échelle mondiale et continentale afin de garantir un financement de la santé 
durable, prévisible et suffisant pour atteindre les objectifs nationaux.   

● Tous les responsables et parties prenantes à garantir un financement stable et à long terme pour des réponses 
sanitaires communautaires et fondées sur les droits qui éliminent les obstacles aux soins, protègent les droits 
humains et fournissent des services efficaces et équitables.   

En toute solidarité,   

Africa Japan Forum (AJF) 
Civil Society For Malaria Elimination (CS4ME) 
Global Fund Advocates Network Africa (GFAN Africa) 
Global Fund Advocates Network Asia-Pacific (GFAN AP) 

https://www.mofa.go.jp/files/100893431.pdf
https://ajf.gr.jp/english/
https://cs4me.org/
https://wacihealth.org/gfan/
https://gfanasiapacific.org/

